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La fabrication de carburants à partir du caoutchouc
Dans divers pays, de longues et patientes études ont permis de décou* 

vrir le moyen d’obtenir de la benzine et d’autres carbures d’hydrogène par la 
distillation du caoutchouc. La « Vie Industrielle » signale que les essais pratiques 
ont donné des résultats tels que l’on envisage la construction en Malaisie d’une 
grande usine de fabrication de carbures d’hydrogène synthétiques au départ 
du caoutchouc. On espère produire rapidement 15.000 litres d’essence mensuelle­
ment. M. V.

La campagne cotonnière en Egypte
La superficie cultivée en coton est estimée officiellement par le Ministère 

de l’Agriculture à 295.000 Ha., ce qui correspond à 105.000 Ha. en moins de ce 
que la loi restreignant la culture autorisait, 395.000 Ha. de moins (57%) par 
rapport à l’année 1941, 443.000 Ha. de moins (60%) par rapport à la moyenne 
annuelle de 1936 à 1940.

On s’est limité à produire les cotons les plus fins dans les meilleures 
terres du Delta, en étendant le plus possible la culture du blé, de l’orge, du 
maïs, du riz et du millet.

La première estimation officielle de la production cotonnière de 1942 qui 
vient d’être publiée est de 156.300 T. de coton égrené, contre 362.500 T. en 1941 
et 416.800, en moyenne, de 1936 à 1940; rapports 43,1% et 37,5%. La récolte de 
cette année est la plus petite de toutes celles que l’on a obtenu en Egypte à 
partir de 1890. D’autre part, comme la moyenne 1936-40 est constituée par les 
récoltes les plus abondantes, le contraste avec la production de 1942 devient 
ainsi plus frappant. Le rendement est de 530 kilos de coton égrené par hectare, 
contre 524 en 1941 et 565, en moyenne, de 1936 à 1940.

Les renseignements ci-dessus proviennent du Bulletin Mensuel (juillet et 
octobre 1942) de l’Institut International d’Agriculture. M. V.

La culture du coton au Soudan Anglo-Egyptien
Seule la partie méridionale du Soudan Anglo-Egyptien est susceptible, 

eu égard aux précipitations, de satisfaire aux exigences de la culture du coton 
sans irrigation. Dans le Nord, il a été fait usage des eaux du Nil blanc et du 
Nil bleu, à la suite de la création de barrages, principalement celui de Gezira 
près de Sennaar, achevé en 1926, et celui de Gebel-Auria l’année suivante.

En 1936, sur une superficie totale de 158.800 Ha. cultivée de coton au 
Soudan, 54% étaient irrigués, 33% étaient dépendants des précipitations et 13% 
soumis aux inondations périodiques. Les 9/10 de la superficie irriguée se trou­
vent dans la région de Sennaar.

Le développement de la culture cotonnière est mis en évidence par les 
chiffres suivants:

En 1913, on comptait au Soudan Anglo-Egyptien 21.000 Ha. de cultures 
cotonnières, produisant 2.400 tonnes; en 1937, 192.000 Ha. ayant donné 60.200 T. 
de coton. En 1939 et 1940, les tonnages furent respectivement de 50.600 et 
49.600 tonnes.

La région envisagée occupe sur le plan africain la troisième place parmi 
les producteurs de coton: après l’Egypte et l’Uganda. En 1939, elle fournissait 
8,6% de la production cotonnière totale africaine (587.300 T.) et 0,8% de la 
production cotonnière mondiale totale.

Les renseignements qui précèdent proviennent du « Bulletin de la So­
ciété Néerlandaise de Géographie » (septembre 1942). M. V.

La campagne cotonnière aux Etats-Unis
D’après les rapports sur la production de coton publiés par le Ministère 

de l’Agriculture de Washington, en juillet et en août, la superficie cultivée en



coton début juillet était de 9.715.000 hectares, en augmentation de 3,8% sur la 
superficie correspondante de 1941, mais en diminution de 13.8 % par rapport 
à la moyenne 1936 à 1940.

La production est estimée officiellement à 2.837.100 tonnes de coton 
égrené correspondant à 119,2% par rapport à la récolte de 1941 et 96.7% par 
rapport à celle de la moyenne de 1936 à 1940.

Le rendement de cette campagne est exceptionnel et un des plus élevés 
enregistrés aux Etats-Unis. Il est estimé à 302.9 kilogrammes de coton égrené 
à l’hectare, contre 260 l’an dernier et 241 de moyenne pour les années 1936 
à 1940.

Les renseignements qui précèdent proviennent du Bulletin Mensuel 
(Juillet-août 1942) de l’Institut International d’Agriculture. M. V.

La protection de la nature et de la faune en Amérique
Dix-sept républiques américaines, y compris les Etats-Unis, ont signé la 

Convention interaméricaine concernant la protection de la nature et de la faune.
La convention a pour but l’installation et l’extension de parcs nationaux, 

régions naturelles et autres réserves renfermant des aspects de paysage extraor­
dinaires ou des lieux d’importance particulière au point de vue historique ou 
scientifique. La protection de la faune existant dans ces régions a également 
été prévue.

Le Black wattle aux Indes néerlandaises
Le Black wattle (A cacia d ecu rren s  var. m ollis) fut primitivement cultivé 

aux Indes Néerlandaises dans les exploitations de thé ou de quinquina, à haute 
altitude, comme arbre d’ombrage ou d’amélioration du sol.

Le Service forestier ne tarda pas à utiliser cette essence pour le reboi­
sement de terrains élevés (plus de 1,000 mètres au-dessus du niveau de la mer). 
Plus de 6,000 Ha. furent plantés entre 1933 et 1938. Le rendement financier de 
ces reboisements résulte de l’exploitation des écorces comme matières tannantes 
(teneur 35% après 6-8 ans), comme aussi du bois utilisé comme combustible, ou 
pour la fabrication du charbon de bois.

Les écorces sont, à Java, partiellement utilisées sur place dans l’industrie 
du cuir, partiellement depuis 1936 pour l’exportation.

La présentation des écorces sur le marché d’exportation est identique 
à celle des écorces du Natal : balles pressées, contenant des morceaux bien 
séchés d’environ 5 cm2.

On a étudié la possibilité d’utilisation pour la préparation de cellulose, 
des produits d’éclaircissage, c’est-à-dire des arbres et des branches qui sont 
coupés à partir de l’âge de 2 ans, et dont la teneur en tanin des écorces est 
encore réduite. La fibre est généralement courte, mais donne cependant satis­
faction pour la fabrication du papier, principalement en mélange avec des pâtes 
de résineux.

La carbonisation du bois en vase clos donne un bon rendement en acide 
acétique, et l’on a songé à la production sur place de ce produit qui trouve une 
utilisation si importante dans la coagulation du latex de l’hevea.

Le charbon de bois est uniforme et de qualité supérieure, même lorsqu’il 
provient de produits d’élagage.

En 1938, le Service forestier des Indes Néerlandaises prévoyait dans ses 
exploitations une récolte de 700 à 1,000 tonnes d’écorces séchées de Black 
wattle. Les rendements annuels moyens seraient de 1 T. 1/4 d’écorce et 16 m3 
de bois par Ha. 1 m3 de bois fournit 200 kilos de charbon de bois. Ce charbon 
de bois est d’excellente qualité pour les usages domestiques. Son pouvoir calo­
rifique est de 7,200 à 7,300 calories. Il convient également pour l’alimentation 
des gazogènes.

Les renseignements qui précèdent sont extraits de l’étude « Acacia decur­
rens _  houtskool van Nederlandsch-Indië » par Ir. W. Spoon. Berichten van 
de Afdeeling Handelsmuseum van het Koloniaal Instituut, Amsterdam, n° 185, 
1942. ’ M. V.


